
Son Honneur le Président informe le Sénat qu'il a reçu une communication
du secrétaire du Gouverneur général dans les termes suivants:-

BUREAU DU SECRETAIRE DU GoUVERNEUR GiNRAL, ;OANADA,

OTTAWA, 31 janvier 1921.

MoNsIEUR,-J'ai l'honneur de vous informer que Son Excellence le Gouverneur
général se rendra à la Chambre du Sénat pour ouvrir la session du Parlement de la
Puissance, le lundi, 14 février, à trois heures de l'après-midi.

J'ai l'honneur d'être, monsieur,
Votre obéissant serviteur,

O. M. BALFOUR, capitaine,
Secrétaire militaire en fonction.

A l'honorable
Président du Sénat.

Le Sénat s'ajourne à loisir.

Quelque temps après, Son Excellence le Gouverneur général étant venu et étant
assis sur le Trône,

Son Honneur le Président ordonne au gentilhomme huissier de la Verge Noire
de se rendre à la Chambre des Communes pour informer cette Chambre que c'est le
plaisir de Son Excellence le Gouverneur général que les Communes se rendent immé-
diatement auprès d'Elle dans la salle du Sénat.

La Chambre des Communes étant venue avec son Orateur.
-Il plaît alors à Son Excellence le Gouverneur général d'ouvrir la session par le

gracieux discours suivant aux deux Chambres

Honorables messieurs du Sénat,

Messieurs de la Chambre des Communes:

A l'occasion de votre retour à vos devoirs parlementaires, je suis heureux de
pouvoir vous féliciter sur la prospérité relative du pays et sur l'absence comparative
de ce sentiment de malaise qui a agité d'autres pays moins favorisés que le nôtre.
A la suite du mouvement d'expansion des affaires dû à la guerre, une période de
réaction était inévitable. Une limitation du crédit ayant pour conséquence une
diminution de la production et des affaires, a été universelle, mais sur ce point, le
Canada a moins souffert que d'autres contrées et un sentiment de confiance règne
partout. Une diminution générale du coût de la vie a commencé et le pays, sauf
dans quelques régions peu étendues, a été gratifié d'une abondante récolte.

En dépit de cette gêne dans les affaires, le revenu actuel du Canada s'est bien
paintenu et mes conseillers ont été d'avis que certaines taxes, imposées 'en partie
pour arrêter les aehats extravagants, ont atteint leur but et pourraient être abolies.
En conséquence, à peu d'exceptions près, ces taxes ont été supprimées, libérant ainsi
l'industrie et -les affaires et encourageant le travail.

Le manque de travail, résultat mondial des conditions auxquelles j'ai fait allusion,
bien que moins général au Canada qu'ailleurs, a fait l'objet des études les plus
sérieuses. Pour venir en aide aux sans-travail, des mesures ont été prises pour leur
procurer un soulagement effectif et on a eu recours à des mesures spéciales pour
venir en aide aux soldats sortis du service incapables ou partiellement incapables de
travailler. Elles seront soumises à votre approbation.
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